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« Bonjour Fatima. Nous vous rappelons que vous approchez du
terme  de  votre  contrat  social,  qui  fixe  votre  limite
d’autorisation de vie à l’âge de quatre-vingts ans. Il vous
reste ainsi un mois, délai de rigueur, pour mettre en ordre
vos affaires et dire adieu à vos amis et famille avant votre
départ.

      Vous devrez vous présenter impérativement à votre Centre

de Long Sommeil 1 le 10/05/2039 à 10 heures précises. À cette
date, votre connexion Internet sera définitivement désactivée,
vos lignes téléphoniques fixe et mobile annulées, vos comptes
bancaires clôturés et vos papiers d’identité invalidés. Vos
biens  immobiliers  seront  transférés  à  l’État  en  vue
d’attribution  aux  migrants  demandeurs  d’asile  ou  autres
nécessiteux.

      La nation vous remercie pour votre contribution à la
maintenance de notre communauté et pour votre participation à
la vie heureuse et sans soucis matériels de nos concitoyens. »

Fatima  était  atterrée  par  cet  email  officiel.  Elle  s’y
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attendait,  bien  sûr,  mais  elle  n’était  pas  prête.  Elle
savait qu’elle n’y échapperait pas, elle non plus, bien

qu’elle soit autonome et en pleine santé. 2

Amal, son époux, avait en effet tenté de fuir à vélo trois ans
auparavant,  mais  les  caméras  miniatures  de  surveillance
l’avaient immédiatement repéré. Il avait pourtant pris soin de
mettre un masque pour tromper la reconnaissance faciale, mais
il ignorait que d’autres signes le trahiraient. Il avait été
abattu en pleine rue par un drone.

Fatima  songeait  qu’il  aurait  peut-être  pu  échapper  à  la
vigilance des caméras en voiture, si celles-ci n’avaient été
interdites  quelques  années  auparavant  sous  prétexte
écologique. Les rues, les routes, les autoroutes désertes, les
parkings également, les aéroports aussi depuis l’interdiction
des voyages, faisaient penser à la Corée du Nord.

      Il lui restait donc tout juste un mois avant son
euthanasie. Une peine de mort en douceur mais non méritée,

pensait-elle, révoltée. 3

Ses enfants, Sofiane et Naïma, avaient dépassé la cinquantaine
;  tous  deux  mariés,  ils  avaient  une  situation  stable  et
prospère. Ses petits enfants étaient tout juste à l’âge de
développer une activité professionnelle, qui nécessitait des
investissements. Fatima savait que son héritage les y aiderait
beaucoup ; la pression sociale la culpabilisait pour cette
immobilisation de capital dont « elle ne faisait rien à son
âge » et son entourage le lui avait fait sentir par quelques
discrètes allusions.

Le papier monnaie ayant disparu au profit du numérique, c’est
l’État qui répartirait ce qui resterait de son solde bancaire,
s’il restait quelque chose après déduction des prélèvements
fiscaux et des travaux éventuels de réfection et de mise aux
normes de sa maison.



Cette maison et son mobilier, ses enfants devraient les
effacer  de  leur  mémoire  ;  c’était  la  loi,  depuis  que
l’héritage de l’immobilier avait été transféré à l’État par
la gauche islamique au pouvoir en France.

Fatima déroula son petit tapis de prière. Il ne lui restait
guère d’autre choix. Elle était heureuse d’avoir au moins cet
ultime espoir de refuge éternel et plaignait ces quelques
rares  Français  d’origine  qui  ne  s’étaient  pas  encore
convertis.

Puis elle récita la Fatiha.

 

––––––––––––––

 

1 – Centre de fin de vie regroupant endormissement, euthanasie
et crématorium. La saturation des cimetières avait conduit les
musulmans  à  accepter  la  crémation,  pourtant  interdite  en
islam,  sous  réserve  que  les  cendres  des  défunts  soient
transportées à La Mecque et dispersées sur place. En fait, une
rumeur  courait  qu’après  l’autopsie  certains  morceaux  des
cadavres alimentaient les grands carnivores des zoos, ce qui
contribuait  aux  économies  d’énergie,  le  gaz  des  fours
crématoires  ayant  atteint  des  coûts  prohibitifs.

 

2 – Les vieillards coûtaient trop cher. L’âge limite de vie
avait été instauré pour désengorger les hôpitaux et cabinets
médicaux, où les personnes âgées constituaient la majorité des
patients, et pour fermer les maisons de retraite, Ehpad et
autres mouroirs, dont la gestion était devenue inhumaine.

 

3  –  Contrairement  à  celle  rétablie  envers  les  racailles,



dealers et autres délinquants, en raison de la surpopulation
carcérale  et  de  l’insécurité  générale,  par  guillotine,
décrétée halal.


